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 « Puis-je vous déposer n'importe où ? », demande un automobiliste à
 Valentin. « J'y allais, justement », répond le vagabond. Ainsi débutent
 les aventures de ce personnage atypique dans l'œuvre de Goscinny.
 Le scénariste le présente comme « un homme fin, cultivé, un peu
 poète, qui aime beaucoup de choses : la liberté, les fleurs, les animaux,
 et même les gens ».
 Avec cette série, René Goscinny et Jean Tabary nous livrent avec talent
 et humour une fable sur une génération qui, une fleur à la bouche,
 rêvait de « Peace and Love ».
 Valentin, plus Charlot, dont la référence est revendiquée, que hippie, a
 tous les attributs du « flower power », mais sans le LSD !
 On s'amuse à imaginer le grand René Goscinny, en costume trois
 pièces, observer ces baby-boomers qu'il accueille avec bienveillance
 dans les colonnes de   Pilote.
 Très vite, les enfants gâtés de l'après-guerre troquent leurs guitares
 pour des pavés. En mai 68, les cheveux longs renversent les tables
 avec comme slogan : « Ne faites pas confiance à quelqu'un de plus de
 30 ans. » Goscinny, la quarantaine, s'en amuse.
 C'est ce joli conte des années soixante, animé d'un humour indémodable,
 que nous avons souhaité vous faire redécouvrir. Pour la première fois,
 voici rassemblée l'intégralité des aventures de Valentin. Certaines
 d'entre elles étaient, jusqu'à ce jour, inédites en album.
 « Faites l'amour, pas la guerre », disaient-ils. Savourez cet album
 allongé sous un arbre, au bord d'une rivière, une marguerite à la
  bouche !

[image: ]
 8
[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]
 9
 L
 a
 première aventure de Valentin le vagabond
 paraît dans le   Pilote   n
 0
 123 du 1er  mars 1962.
 Jean Tabary est un discret compagnon de route
 de   Pilote   depuis sa création… et même quelque
 temps avant. En effet, quand René Goscinny et
 ses collaborateurs Jean-Michel Charlier et Albert
 Uderzo composèrent les premières maquettes du
 journal, ils demandèrent à des amis l'autorisation
 de détourner de vieux strips, afin de présenter un
 résultat visuel aux publicitaires. C'est ainsi que,
 dans l'une de celles-ci, un strip de   Richard et Charlie
 publié dans   Vaillant   en 1957 est devenu   Nibdeblair,
 Cheveu et Cie. Avant même la parution du mythique
 numéro 0, Tabary est dans   Pilote   !
 Valentin le vagabond   est l'un des nombreux chefs-d'œuvres scénarisés par
 René Goscinny. Poursuivie pendant des années par Jean Tabary et, pour quelques
 aventures, par Fred et par son frère Pierre Tabary, alias Peter Glay, cette série est
 curieusement tombée dans l'oubli. Et pourtant, elle fut conçue à une époque où
 Goscinny donne toute la mesure de son talent avec la création d'Astérix   en 1959.
 Pensez donc, début 1962, Goscinny propose à Tabary un savoureux personnage de
 vagabond céleste : Valentin. Mais, en même temps, René Goscinny scénarise déjà
 de nombreuses séries pour   Pilote, dont   Astérix   ! Valentin le vagabond
 ne connaîtra que quatre épisodes écrits par Goscinny en 1962 et
 1963. À tout prendre, ces épisodes sont de véritables petits bijoux
 esthétiques et narratifs et restent particulièrement charmants plus
 d'un demi-siècle après leur création. L'on sent bien, comme dans
 tout ce qu'a fait Goscinny, que l'auteur y a mis toute sa verve
 et tout son cœur. Mais le scénariste est accaparé par ses
 autres personnages. Jean Tabary reprend seul le flambeau,
 et les premières histoires courtes de Valentin sombrent
 une première fois dans l'oubli. En 1975, lorsque les éditions
 Dargaud reprennent les premières histoires courtes de Valentin
 dans le recueil intitulé   Valentin et les autres, le nom même du
 cocréateur et scénariste disparaît de la couverture.
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 Mais, pour le moment, le dessinateur est encore
 un pilier de   Vaillant, où il est entré en 1956 avec
 la série susnommée. Ses héros, deux baroudeurs
 sans statut fixe bourlinguant autour du monde,
 sont toujours bien présents, même si Totoche et sa
 bande de copains commencent à les détrôner.
 Créée en 1959, cette série présente un groupe
 de gamins de Belleville vivant des aventures dans
 le quartier, et résolvant parfois des enquêtes en
 poussant un peu plus loin. Armés de courage et
 d'un grand cœur, ils deviennent vite les coqueluches
 des lecteurs et installent Tabary comme un auteur
 phare du journal. Il y créera plusieurs autres
 héros, Totoche se verra consacré un « Poche »
 (majoritairement dessiné par son frère Jacques
 Tabary), et ce sera l'un des premiers, et rares,
 auteurs à qui   Vaillant   offrira un album cartonné.
 Corinne et Jeannot, livre mal façonné, sera même
 à l'origine de la fâcherie de Tabary avec l'éditeur,
 qu'il trouve trop éloigné d'une réelle politique
 d'accompagnement des auteurs. Malgré tout très
 drôle, ce premier essai contient une préface, signée
 par un certain René Goscinny.
  L'IGNOBLE IZNOGOUD 
 Les deux auteurs se connaissent bien et, après
 s'être tournés autour plusieurs années, ils créent le
 fameux grand vizir Iznogoud – ou plutôt, à l'origine,
 Les Aventures du calife Haroun El Poussah   – pour
 Record, un mensuel pour adolescents des éditions
 Bayard, en janvier 1962.
 Jusque-là, Tabary n'avait jamais travaillé sur
 le scénario d'un autre, il l'explique ainsi à Richard
 Médioni dans   Krukuk   n0  4 (paru en 1971), « Je ne
 connais aucun dessinateur qui ne rêve de dessiner
 sur un scénario de Goscinny. Il faut dire d'ailleurs
 que presque tous ont eu ce plaisir. Disons que le mien
 continue. » De fait, les deux auteurs collaboreront
 durant plus de quinze ans. Les deux hommes sont
 amis et se vouent une grande admiration.
 Selon Tabary, Goscinny est l'un des
 rares artistes à avoir élevé la
 bande dessinée, comme Franquin,
 quand Hergé n'est à ses yeux
 qu'un artisan, certes honnête,
 mais qui n'a rien changé à la
 pratique. Comme il le développe
 pour Henri Filippini dans le
 Schtroumpf   n0  29 (paru en 1976) :
 « C'est l'action personnelle de
 René Goscinny qui a fait éclater la bande dessinée.
 Avant   Astérix,   il y avait déjà   Tintin,   Spirou,   Les
 Pieds Nickelés,   Zig et Puce, etc. Ces personnages
 n'ont jamais fait éclater la bande dessinée, ils ont
 enrichi leurs auteurs, c'est tout ! Goscinny a tout à
 coup permis à des auteurs de s'exprimer librement
 […] Tous ces gens du métier, un peu connus, ne lui
 doivent pas beaucoup, ils lui doivent tout ! »
 « J'AI UNE IDÉE DE VAGABOND… »
 Jean Tabary est donc un admirateur et un ami
 loyal du scénariste. Quand, quelques mois après
 la création d'Iznogoud, René Goscinny lui propose
 un autre projet, celui-ci est aussitôt accepté. « J'ai
 une idée de vagabond… », dit-il alors. Qui mieux
 que Tabary pour un tel résumé, même succinct,
 lui qui a très peu publié dans   Pilote   mais qui, pour
 la seule BD qu'il avait publiée, mettait en scène
 deux clochards sympathiques. « Les Dupont de
 l'Alma » est en effet paru dans le n0  10, à l'occasion
 du Nouvel An 1960. Dans ce récit de deux pages,
 deux vagabonds se voient embarqués dans la haute
 société par un bourgeois fêtard et éméché. Après
 quelques péripéties, ce dernier les retrouve, afin
 de leur offrir une entrée officielle dans le monde
 « normal » : un travail, des horaires, des contraintes ;
 les deux camarades préfèrent fuir au loin. Dans ces
 deux pages, il préfigurait sans le savoir son avenir
 dans le périodique !
 René Goscinny, l'humeur vagabonde, à son bureau
 rue de Boulainvilliers (Paris 16ème)
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 Quatrième de couverture du journal   Pilote   n0  445 (02/05/1968)
[image: ]
 13
 I
 Z
 N
 O
 G
 O
 U
 D
 A
 V
 A
 N
 T
 V
 A
 L
 E
 N
 T
 I
 N
 Illustration parue dans le journal   Record   n0  41 (05/1965)
 À
 d
 eux mois d'intervalle, Goscinny imagine deux
  héros diamétralement opposés. 
 En janvier 1962, il donne naissance à Iznogoud.
 En mars, c'est Valentin qui voit le jour.
 En créant ce vagabond, personnage poétique et
 innocent, Goscinny a peut-être voulu se racheter
 d'avoir mis en scène le plus ignoble des vizirs !
 Si Iznogoud invente les pires stratagèmes pour
 devenir calife à la place du calife, Valentin, au
 contraire, croit en la bonté du genre humain.
 Pendant quelques mois, dans l'esprit fertile
 de Goscinny, les deux séries vont cohabiter.
 Le scénariste était doué de cette extraordinaire
 capacité à passer d'un registre à l'autre, pour le plus
 grand plaisir de Jean Tabary, qui va donner alors
 toute la mesure de son talent de dessinateur.
  UNE ANNÉE EXCEPTIONNELLE 
 E
 n
 1962, René Goscinny est un auteur
 inspiré. Cette année-là, lorsqu'il crée
 Iznogoud puis Valentin, ses œuvres
 envahissent les rayons des librairies.
 Sa production est impressionnante. Il
 signe quatre albums de Lucky Luke
 réalisés avec Morris, le deuxième volume
 d'Astérix,   La Serpe d'or,   avec Uderzo et
 Les Vacances du Petit Nicolas   illustré
 par Sempé. Avec ce dernier, il réalise
 une nouvelle série,   Les Colères du grand-père Victor,
 qui paraît dans   Luxembourg sélection. Dans   Jours
 de France, il écrit les histoires d'Yvette   dessinées
 par Coq et dans   Jacky magazine, avec Mic Delinx
 au crayon, il scénarise   La Forêt de Chênebeau.
 Dans   Record, où paraît désormais   Iznogoud,
 Goscinny et Will réalisent les aventures de   Record
 et Véronique. Mais c'est pour   Pilote   qu'il est le
 plus prolifique :   Astérix gladiateur   est publié
 sous forme de feuilleton, côtoyant ses récits de   La
 Potachologie   avec Cabu et   Tromblon et Bottaclou
 avec Christian Godard, bientôt rejoint par   Valentin
 le vagabond.   Goscinny, inépuisable !
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 « DES PETITS OISEAUX 
  ET DES PAPILLONS »
 René Goscinny n'écrira que quatre histoires de
 Valentin, qui en vivra une quinzaine, mais il a une
 idée très précise du personnage. Dans le scénario
 du premier épisode, « Le Snob », il décrit ainsi son
 nouveau héros : « Des petits oiseaux et des papillons
 volent autour de lui. Valentin est vêtu comme un
 vagabond, un petit chapeau mou mité sur la tête,
 une canne sur l'épaule, avec un baluchon au bout. Il
 a une grande fleur à la boutonnière. Mais, attention,
 ce n'est pas un clochard, il doit être plutôt du genre
 Charlot que clodo sous les ponts. Il est plutôt jeune,
 et, s'il a les cheveux assez longs, il est bien rasé.
 Il doit surtout être fort sympathique. »
 E
 n
 quelques lignes, le portrait est dressé, et figé
 pour des années. La forme que lui donne Tabary
 correspond en tout point, derrière ses fripes
 trouées et son visage angélique, Valentin respire
 la bonhomie ; son sourire et son air inspirent la
 bienveillance avant tout. Les « petits oiseaux » cités
 en début de description ont leur intérêt, rappelant
 le constant lien de Valentin à la nature et aux
  campagnes. 
 Goscinny, qui dirige   Pilote, fait paraître le
 premier épisode dans le n0  123 du 1er  mars 1962. Il
 s'agit de quatre pages pleines de gags, s'amusant
 de la rencontre entre Valentin et un fils à papa
 conducteur de bolide, terriblement hautain malgré
 de bonnes intentions (mais après tout, l'enfer en est
 pavé). Le récit est simple et joue, ce qui fonctionne
 toujours, sur les contrastes. Contrairement au
 tapuscrit, l'histoire est simplement titrée « Valentin
 le vagabond », comme pour bien insister sur le
 nouveau héros et souligner son identité. Lors de la
 parution de   Valentin et les autres, cinquième album
 de la série, qui reprend dans le désordre plusieurs
 récits courts en 1975, cette première aventure
 clôturera le livre sous son nom initial rétabli : « Le
 Snob ». Cette modeste apparition aurait pu en
 rester là, mais le personnage plaît, aux lecteurs
  comme aux auteurs. 
 Trois mois plus tard, le   Pilote   n0  139 (21 juin 1962)
 accueille le retour de Valentin avec « La Vie de
 château », dans un format deux fois plus long, ce n'est
 pas encore très grand, mais notre ami développe
 son univers. Encore une fois, tout débute dans un
 paysage bucolique, en plein cœur d'une forêt, et le
 mélange des milieux joue à plein : après un accident
 de chasse à courre, le vagabond est embauché
 comme valet d'un noble vivant à l'ancienne. Après
 une nuit sans sommeil à pourchasser les voleurs,
 notre héros prend la porte avec joie, en désaccord
 avec une idée saugrenue : se lever à l'aube ! Mais
 n'allez pas croire qu'il est fainéant, dans le premier
 épisode, on nous le présentait, au contraire, emporté
 par son enthousiasme, il n'aime juste pas travailler
 sans raison ou être emprisonné
 dans un lieu fixe.
 Ci-dessus: illustration pour la rubrique cinéma,
 parue dans   Pilote   n0  225 (13/02/1964).
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 Planche originale de « La Vie de château   »   parue dans   Pilote   n0  139 (21/06/1962) puis en album, dans    Valentin et les autres, en 1975.
[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]
  16 
 Couvertures des albums de   Valentin le vagabond
  1973 
  1973 
  1974 
  1974 
  1975 
  1977 
  1977 
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 Toujours prêt à aider son prochain, même sans
 rien recevoir en retour, il met son altruisme à rude
 épreuve dans « L'Évadé », deuxième récit de huit
 planches, publié dans le   Pilote   n0  165 (20 décembre
 1962). Après avoir trouvé porte close partout dans un
 village, scène qui se reproduira régulièrement dans
 la série pour d'autres raisons, Valentin part, bien
 contre son gré, à la chasse au lion : eh oui, il est l'ami
 des animaux, qu'il le veuille ou non ! Ce troisième
 épisode ne joue cette fois plus sur le contraste riche/
 pauvre et confronte plus directement le vagabond
 à la société, toujours un peu bête et pas forcément
  logique. 
 « POOR LONESOME VAGABOND »
 Puis Valentin disparaît du sommaire de   Pilote
 pendant six longs mois, jusqu'au   Pilote   n
 0
  190 
 (13 juin 1963). Un vide d'autant plus étonnant
 que « Valentin aux sports d'hiver » se passe, fort
 logiquement, dans la saison froide et paraît donc un
 peu anachronique au début de l'été. Goscinny a-t-il
 privilégié les scénarios d'autres séries ? Ou Tabary,
 toujours débordé, a-t-il mis du temps à dessiner ?
 En tout cas, cet épisode un peu particulier par son
 décor – Valentin travaille dans une station de ski
 et se retrouve donc loin de la verdure habituelle
 –
 permet de confirmer qu'il est prêt à donner
 de lui pour le gîte et le couvert, mais que le sort
 s'amuse souvent de lui. D'abord embauché pour
 déblayer la neige, il devient soudain moniteur
 d'un sport qu'il n'a jamais pratiqué, et expert de
 la chute ! Une mauvaise farce d'un confrère jaloux
 finira par lui faire obtenir un prix de vitesse, une
 conclusion inattendue pour Valentin qui ne souhaite
 cependant pas s'attarder. Au loin arrive « l'appel du
 printemps », et, enfin, on revoit l'herbe et les lapins.
 Dans une case finale rappelant   Lucky Luke   de
 Morris et Goscinny, Valentin part dans le lointain,
 « Poor lonesome vagabond »…
  LE SUCCÈS D'ASTÉRIX 
 Mais malgré l'attachement que Goscinny a pour
 le personnage, il doit faire face au succès d'Astérix
 et aux très nombreuses autres séries qu'il mène
 en parallèle avec des dessinateurs qui ne réalisent
 qu'une série avec lui (Lucky Luke,   Le Petit Nicolas,
 etc.). En 1963, il devient rédacteur en chef de   Pilote.
 Lui qui vit déjà trois vies en une est contraint
 d'abandonner la série après quatre épisodes, faute
 de temps. Responsable des séries à paraître, il
 demande à Tabary de lui proposer une série qui,
 cette fois, serait composée d'histoires à suivre de 46
 pages, plutôt que de courts récits. « Et pourquoi pas
 Valentin ? », répond alors le dessinateur, qui reprend
 le personnage intégralement à son compte. La base
 goscinnyenne est cependant fondamentale et ne
 bougera plus. Comme l'écrit Aymar du Chatenet
 dans le   Dictionnaire Goscinny   (Éd. J.-C. Lattès,
 2003) : « un vagabond au cœur gros, confronté à
 l'incompréhension des gens, des crapules souvent
 plus bêtes que méchantes ».
 Dessin original au crayon de Jean Tabary.
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  LE PRISONNIER RÉCALCITRANT 
  TEXTE ET DESSINS JEAN TABARY 
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